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ce monde et cette dernière édition, comme celles qui l’ont im­
médiatement précédée, a été revue par un de ses frères en reli­
gion, un rédemp+oriste de la maison générale de Rome. L’ex­
cellent travail de Marc subsiste substantiellement, nous dit-on 
dans la préface, mais il a été repris et mis au point sur une 
foule de questions. En plus, à chaque volume, on a ajouté un 
supplément traitant des questions de morale en regard de la 
nouvelle discipline qu’impose naturellement ï.e nouveau code 
du droit canonique, qui viendra en vigueur le 18 mai prochain. 
Les deux volumes se vendent 16 francs. On peut s’adresser à 
Rome, au Père Ter Haar, des rédemptoristes, église Sant’ Af- 
lonso, via Merulana. — Nous avons cru rendre service à plus 
d’nn confrère, en signalant ici l’apparition de cette récente 
édition de Marc. ti.-J. A.

LES PAROISSES ABANDONNEES

œ
EPUlS que nos prêtres sont partis, comme les autres, 

à l’appel de la patrie, en danger, un grand vide s’est 
produit dans leurs paroisses abandonnées. Leur peu­

ple est comme un troupeau sans pasteur II s’en va, sans guide 
et sans consolateur, par des sentiers désolés. C’est là, entre 

mille autres, une des grandes pitiés dont souffrent, à l’heure 
actuelle, les catholiques de France. La mobilisation en a 
enlevé près de la moitié, et ce sont les plus jeunes, les plus 
robustes, ceux dont le ministère était le plus actif et le plus 
fécond.

On devinera aisément à quels obstacles se heurte l’adminis­
tration diocésaine, lorsqu’elle essaie de remédier, le mieux pos­
sible, aux inconvénients graves de ces départs si nombreux. 
Plus d’une fois déjà, elle s’est vue réduite à une impuissance 
absolue d’agir, aucune combinaison n’étant possible. Combien


